
UN PARALLÈLE: LORD BEA 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD—Brochure

politique—25 cents.

LA VALLÉE DE L’OTTAWA

—Etude sur ses ressources 

agricoles, forestières, miné­

rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de 

50 pages—25 cents.

PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM­

MERCE DE BOIS—Etude

sur les commencements de

la vallée de l’Ottawa et sui 

son commerce de bois.-

25 cents

LE CHEMIN DE FER CANA 

DIEN DU PACIFIQUE - 

Brochure de 40 pages—25 cts

AUX CANADIENS-FRANÇAIS 

ÉMIGRÉS—Discours pronon­

cé à Lowell, le 4 octobre 1882

9#- On peut se procurer ces 

publications en faisant parvenir 

le prix au bureau du Canada

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
ET DE DECCRAlInN

No. 208, Rue DALHOIISJE, Ottawa
TENU PÀB

GEO. PHIL BERT
jc’roprié'keLire

M. GEO. PHILBERT. se charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam­
pagne sont priés d’aller lui rendre une 
visite avant d’acheter ailleurs.

GEO. PHILBERT,
208, RUE D4LHOU8IE.

Il fév. 1884.

ŒUVRES
DE

J

LES CANADIENS de L’OUEST

—Deux volumes in 8, de 801 

pages, avec 21 gravures—$3

TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l'épaule à la suit* 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< •

t appelés, mais ne purent i> ■ 
bras à son état naturel. Aprnmettre mon 

121 jours de souffrances atroces, j’allàb à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, > 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne pouvais plus que plie) 
mon bras à ang e droit. Les nerfs 
raissaient être en iil d’acier ; Rappliqua 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool e; 
du vinaigre, du Brandy et ie l’arnica, 
mais sans aucun effet marqué. No' 
avions une petite quantité de votre ai nie 
et liniment d'huile. C’est le remède qui t 
donné les meilleurs résultats. Je m .'a
trouvé que dans une pharnr nie et en i»e1 :*• 
quantité, et ayant demai aux pharrr.c 
ciens pourquoi ils ne garuHieut pas re t> 
mède; “ Eh bien, me répondirent-ils, uni 
ne savions pas que ce remède avait ai 
tant de valeur. ” Ils ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que députait 
en ont acheté et en ont vendu des < iuan 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai préfère 
vous écrire immédiatement pour vous de. 
mander de menvoyer six bouteilles, man 
avant que la seconde fut épuisée, les nettt 
étaient détendus et je pouvais me servi 
de mon bras avéc facilité et sans douleui 

Permettez moi de vous dire que AOU 
nous servons habituellement de votre ar 
nica et liniment d’huile comme remèo. 
pour les brûlures, écorchures, entorses, 
maux de reins et en général pour Imitu 
les maladies externes et cela aver. & 
meilleures résultats qu’aucun remède r < 
peut donner. Mon médecin donne sua en­
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rbvd. D. Goohue,

Pembroke, N. H.

Ayant souffert du Rhumatisme peodan, 
longtemps, on m’a conseillé de faire Ve- 
saie de votre Arnica et Uniment d’hui 
La première application me donna un sci 
lagement immédiat, et maintenant )<, su; 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à volr- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-éa- 
En vente chez C. O. Dacikh, rue Sussex.

Ottawa.

J. B. AK1AL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER.
Marchand de

PEINTURE
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Arial se charge de tonte 
commande dans sa ligne d’af 
(aires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883 ta

Poudres de Condition d'Alexande
BOULES POUR les ROGNONS

ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR les

Chevaux
Agent a Ottawa :—C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Sainl-Patnck
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célê 

A. b res dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public et 
garde contre les contrefaçons.

T- ALEXANDEB.
0 Nov. 1882 ta

E. VEZINA
BIJOUTIER et HORLOGER

No. 536, Rue Sussex.
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN

^Assortiment complet de Bagues, Annr aux 
Epingles, Boucles *d’oreilles. Montn s

n or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre Waltl h

E. VEZHTA,
Porte voisine dn VA RW. TT H AI

1er dec,

s cour;

1 an

DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

HO Rue Sparks et 569 Rue Sussex.
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grandi, avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits.

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

00.00.
Photographies de toutes grandeurs, satis 

faction garantie.
Une visite est sollicitée ches

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks et 

rue Rideau.669 rue Sussex, coin de la 
18 Oet 1883 la.

LE CANADA, 13 Mai 1884

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES PBÜU

Servez vos Intérêts
Montres et Bijouteries de toute qualité

— DU —

FAUTE 1“CANADA”aque article est garanti tel qu’on le 
représente, sinon la vei.te est nulle.
Reparations garanties.

Verres de mou 1res. 10c,

ci,

if TROISIE1
et nu

FENRY NOREZ, fl IS»«Il K CE RIDE AC,
Porte voisine du London Chop House,

près du pont.
W Enrôlé depui 

dans cette banc 
qui a pour cl 
pour grand ma 
sonnage mystéi 
auquel tous < 
connaître. Ari 
vient prendre 
qu’il doit recc 
de Princet.

La bande a 
Gargasse en été 
est un autre. I 
commande et 
aux hommes de 
les fait travaill 

> Des Grolles es 
de Princet. Il 
il vient en cher 

*Mif en même temp 
V doit faire.

Des Grolles 
voir apparaître 

* **’ déjà il a été sur
fermées les deu 
din. Il ignore c 
abandonnée ; il 
venu, il ne sail 
quiet.

Cependant aj 
et avoir hésité 
Grolles entre da 
sait l’endroit où 
bitnde, la lamp 
lier avec sa chan 
gie ; il cherche ; 
lieu de l’obscuri 
ni la lampe ni 1 
est de plus étom 
perplexe, 
s’il avait peur di 
dans les ténèb 
souvient qu’il e 
des allumettes e 
rat-de-cave. Il 1 
gie filée est pe 
gnant qu’elle ne 
il l’enveloppe da 

, x de papier qu’il tr 
I sa poche.

P
12 avril 1884

524 RUE SUSSEXGLACE ! GLACE ï
OTTAWANous, soussignés, marchands de glace de 

cette ville, avons conclu les arrangements 
suivants pour la saison 1884 :
Du 1er mai au 

glace par jour pour la
20 lbs par jour j our la saison........
Au mois, 10 lbs. pi r jour par moie 

do 20 do do
Le tout payable d’avance.
Aucun ordre au mois n< 

du montant requis, ne sera p 
ration.

ET PLACE DU MARCHE, HULL !10 lbs. de
..$5.00 
.. 7.50

1.50
2.25

on accompagné 
pris en r Miaidé- On exécute à ces ateliers toutes sortes

(Signé,) J. CHRISTIN * Ci*.
D. N. CHARL.5B0IS. 
M. LAPOINTE k Ci*.

D’IMPRESSIONS 4'
Ottawa, 21 mars 1884. 3m TELLES QUE:

Le Restaurant “ pM ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

Têtes de com: 4es, 
Memorandums,

Carles d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

Ce restaurant de première classe n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tou 
principaux hôtels. Toujours àpo.ut, 
très, et primeurs de la sail 
tonte heures. La salle à man g 
est au premier étage. On fait une sp< 
lité des soupes aux huîtres et des ai 
privés

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCEK,

Propriétaire.

£à. ^ Rep Traites,
Enveloppes,

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Afliches,
Placards,

Lettres funéraires,
, 20 mars 1884

Etc., etc., etc.CHAPEAUX !
MODES DU PRINTEMPS.

BLANCS POUR AVOCATSL’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans

Déclarations sur compte, 
Déclarations sur Gillet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpœnas, 
Affidavits,

DUVS LES DI KSI ERS «DITS Il fri
Venant directement des manufactures,

Capots de Caouchouc, Obpositions.
Fiat,

Inscription», e
Parapluies, 

Unvrage* fails par le* Sau­
vages, etc. JbEtc., etc., etc.

H. L. COTE
128, Rue Rideau.

POUR NOTAIRES Maintenant q 
auotur de lui, ii 

. étonnement augi 
entre successive 
quatre pièces du : 
et finit par se cor 
a eu un déménag 
mPourquoi ? Qu 
veut dire ?

Il se le dema: 
prends pas. Il p 
au premier, le m 
Dans la chambre 
a une planche, m 
bleau sur lequel 
ordres et indiq 
vous, quand il es 
senter et qu’il sai 

] uns des homme 
faire une visite.

Des Grolles u 
w il entre dans la cl 

che partout. Le 
plus là ; il a été ei 
reste. Cette foil 
plus en douter, i 
rende à l’éviden 
changé de quartie 
abandonnée.

Pourquoi n’a-t 
venu ? C’est un < 
te N’importe, il 
tent.

DR. ROBERTSON, L.O.S.
DENTISTE Contras de vente.

Contrats de mariage,
Blancs de billet,

Procurations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

Gradué du collège des dentiste de Phila­
delphie et du college royal des dentistes, 
Toronto.

BUREAUX, 25 rue SPARRY,
(En face de l’hôtel Russell.)

Dix années d’expérience.
3 mars 1884 1 a

MAGASIN D’HABITS
D’AUTOMNE ET D’HIVER Pour les Greffiers et les Commissairr >

Blancs sim les de sommation,
Tiers-Saisie après jngementCHAPEAUX et CASQUES.

est des p us considérables et comprend 
loi îles les nouveautés.

Notre assomment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

VENDANT A BON MARCHE. POUR HUISSIER
Blancs de Procès-Verbaux, 

D'avis de Vente
NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISES De Saisie,
De Vente,

de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
POUR LES SEC.-TRESORIERS

VAK1ETE PRESQU’INFINIE DE
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’elecleure

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

Il sort de la cht 
pose à descendre 1 
ant plus rien à fa: 
son, il ne songe 
gner rapidement.

Soudain, il s’ari 
lant, il a entendr 
se. Quoi ? Il n’e 

* * core ; mais un brn 
a frappé son oreil 
che, allonge le coi 
tenant sa respirât! 

Il y a une min 
» Puis il entend d 

une plainte, une s 
semen t. Il pâlit e 
qn’il commence à 
pendant, il reste 
écoute toujours, 
nouvt au gémisse!

Il se redresse, le 
Que va-t-il faire 
prendre la fuite, 
il a son amonr-p 

■*% gueil, il veut se 
, > peur ne pas s’at

saisi de la peur.

LE TOUT

SUR BON PAPIER277, MIE WELLlJWÜM,

C. Gagné et Cie ET A DES

5 mars. 1883 ta

A. PHILIPPE E. PADIBT, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUKKAD :

.!Coin ties fines RIDEAU ET SUSSEX, BQk. Les ordres envoyés par la Poste 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.OTTAWA.

Entrée sur la me Sussex. 
1er lain 188 ‘ la ABONNEMENTS:

“LE CANADA" quotidien, par an, $3.0 
LE COURRIER DE HULL" hebd., do $|. t

SPRUCINE
Une des meilleures prêt*- 
rations offertes jusqr. 
au public, pour le souîag' • 
ment immédiat et la gu • 
rison de la Toux, du Rhum-. 
de la Bronchite, de l’ &.* - 
rouement, de la Croun< e 
de toutes les maladies de * 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 
60c la bouteille.
B. fc.NcGALE, Chimiste , 

Montré* i

Tout abonnement est invariablement 
payable d’avance.

26 et

La Société de PubiieiP
: PROPRIÉTAIRE.

4
Horaire des Chemins de Fer

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest : express 10 45 a.m. ; express 
12.25, 3.45, 10.30, p. m. Pour l’Est : 
train régulier, S. 15, a. m. ; 6.50 p. 
m. ; train rapide, 4.45 p. m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4.35 p. m. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

mabiage

Ce matin, à la basilique, par M. 
l’abbé Campeau, M. Alph. Rochon, 
scjlcteur, à Mlle Mathilda Thor- 
bahn, fille unique de M. Jerman 
Thorbahn, commerçant de lard en 

« gros. Mlle Thorbahn appartenait 
à ;a congrégation des enfants de 
Marie, dont elle était l’organiste.

A ia messe du mariage, ce matin. 
Madame Soulière, Madame C. S. O. 
Bon ireault et autres dames ont 
lait du chant et de la musique à 

La mariée avait une riche PETITE GAZETTEl’orgue, 
toilette.

Après un somptueux déjeuner 
pris chez M. Rochon, père, maître 
sculpteur, les nouveaux époux sont 
partis pour un voyage par le che­
min do fer du Pacifique.

Comment se rendre malade—Res­
tez exposé au mauvais temps la 
nuit et le jour, mangez beaucoup 

prendre d’exercice, travaillez 
trop sans prendre de repos, ayez le 
médecin à tout propos, achetez les 
vils remèdes que l’on offre au coin 
des rues, et alors vous voudrez 
connaître

Le moyen de vous guérir—La ré 
ponse se fait en deux mots : “Prenez 
des Amers de Houblon.”

Demandés—Des agents pour la 
vente d’un magnifique ouvrage— 
S’adresser à J. P. Auld, Hotel La- 
berge, Hull.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et l’hydropisie.

Vous avez la tranquilité à la 
maison si vous faites usage de la 
célèbre farine préparée à l’italienne, 
en vente chez N. A. Savard, rue 
Dalhousie, Ottawa, en gros et en 
détail, et en vente à Hull chez M »i. 
Pierre Durocher, F. Barre'te, John 
Larose et Alex. Morin.

—J. L. Beaudry, maison de tail­
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un hatiillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor­
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

—Si vous souffrez des affectations 
hillieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
boite. En venté chez G. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

; :

COURRIER DE HULL
A une assemblée du Cercle lit­

téraire de la cité de Hull, le 7 
mai, sousÿa présidence de M. Ed- 

_rwi S. Aubry, les minutes de la 
dernière assemblée sont lues et 
acceptées.

Une question de privilège est 
soulevée par M. U Viau quant à 
la publication des rapports des as­
semblées du cercle dans le journal 
Le Canada. . „

M. U Viau, président du comité 
de régie, déclare qu’avec la somme 
de $3 il a soldé le compte de M. 
Seguin contre le cercle.

Proposé par M. L. N Guindon, 
secondé par M. Viau, que le cercle 

M. P. Durocher

n«o

ïremercie beaucoup 
pour l’usage de sa salle pour les 
deux dernières séances.

M, le président 
ture sur l’hygiène privé.

Proposé par M. U Viau, secondé 
par M. L. N. Guindon, qu’un vote 
de remerciements soit adressé à M. 
le président pour la manière habile 
et intéressante avec laquelle il a 
traité ^question de l’hygiène privé.

M Guindon continue son dis­
cours sur le sujet de discussion.

Proposé par M. A. Martin, se­
condé par M. E. Moquir, que le 
vote soit pr’S sur la question “ Le 
quel des deux peuples est le'plus 
célèbre à la guerre, le peuple fran­
çais ou le peuple anglais," • oit pris. |

Proposé en amendemei. ; par M. i 
J. Falardeau, secondé par M. U. 
Viau. que le vote ne soit pris qu’à 
la prochaine ass'urblée du cercle.

L’amendemem est adopté sur 
division et l’assemblée s’ajo rrne.

G. G. O. Ardouin, 
Secrétaire.

continue sa lec-

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au
cune autr", espèce de composée de 
gomme d’êpinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

Ottawa, Ont., 1U Juillet 1880
Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les alïecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a, s dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte* 
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Flatteur et bien mérité—On lit 
dans un journal important de la 
république voisine, le Critic, l’ap­
préciation suivante d’une des mai­
sons importantes d’Ottawa.

“ Ce qui attire les yeux de tous 
les voyageurs qui arrivent à Ottawa 
par le chemin du Pacifique, c’est 
l’apparence coquette et fraiche du 
grand restaurant Iroquois, tenu par 
M. G. Gratton, en face de la gare 
Union. 11 suffit de faire une visite 
à ce restaurant populaire pour se 
convaincre que c’est un des meil­
leurs restaurants en Amérique. Les 
liqueurs, cigares, vins, etc., sont de 
première qualité et servis avec la 
plus grande courtoisie. Nous som­
mes persuadés que les Américains 
de passage à Ottawa, se feront un 
devoir de visiter cet important poste 
de repos où l’on trouvera tout ce 
qu’il faut pour restaurer les forces.”

Il nous fait plaisir de concourir 
dans ce témoignage rendu par un 
journal important des Etats U~is.

Pas de humbug—Encore un non 
veau témoignage en faveur de la 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex député 
de Kent, reconnaît que cette inesti­
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéressés.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valéria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu­
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

Je viens de recevoir nn ma­
gnifique choix de nouveaux 
patrons de Tapisserie, que |e 
vendrai a des prix vartantde- 
pnls S cents Jusqu’à Rl eO le 
rouleau. Une visite est sollici­
tée. P.C. Guillaume. Mo. 455 
rneSussex.

L1 JOIE DU FOTF.Lt.

On trouvera cette joie ou éct a- 
-„ion du loyer dans un magnifique 
ri eue il de musique, pour lequel M. 
i’ier.e Auld, sollicite 
des souscriptions dans Ottaw t. Ce 
recueil porte le titre: “Trésor du 
Pl3E" Sts/*

Got ouvrage très bien rel.é, con­
tient la musique instrumentale des 
plus grands maîtres. La musique 
est classique et romantique et de 
goût moderne. Le volume contient 
outre la Biographie illustiée des 
plus célèbres artistes ancien-, et mo 
dernes, des études précieuses re­
commandées par les meilleurs 
moitiés, il sera loisible à toute 
personne 
morceaux de leur choix à ceux con­
tenus dans le prospectus, et ce sans 
frais extra. M. Auld prend des 
souscriptions à domicile pour 
ouvrage qui sera livré dans trois 
sema.-ies ou un mois. Nous espé­
rons que M. Auld sera bien reçu 
partout où il s’adressera.

3 mai

en ce moment

de faire substituer des

ml

2-s

M. P. C. AliCLAIR, Tailleur Mi­
litaire, du Broadway d’Ottawa, sera 
toujours heureux de montrer 
grand et nouvel assortiment des 
plus belles marchandises qui aient 
jamais été importées à Ottawa.

Ceux qui ont habitude de se faire 
habiller à Toronto ou à Montréal, 
économiseront de 40 à 50 pour cent 
en donnant leur commande au 
Broadway.

Trois tailleurs de première 
«lasse sont maintenant employés 
dans cet établissement oopulaire, 
et M. P. C. Auclair s’étant 
assuré les services de M. F. X. 
Halo, le tailleur célèbre de Mon­
tréal, au quel il paie un salaire très 
élevé, peut aujourd’hui garantir de 
première classe tout ouvrage fait 
dans son établissement.

On fait une spécialité des habits 
de cérémonie au Magasin Militaire 
■roadway,

113 ru« Sparks, Ottawa.
P. C. AUCLAIR, propriétaire.
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